


Françoise Pasquier        Eric Ropraz
1ère responsable du journal       Syndic de 1986 à 2001
de 1991 à 2003  

Salut Eric, longtemps pas 
revu ! Le temps pour un p’tit 
café ?

Toujours le temps pour 
égrener quelques souvenirs.

Tu te souviens, il y a déjà 30 
ans qu’on a lancé Sorens-
Info… Tu étais un jeune syndic 
dynamique et moi férue de 
lecture, je souhaitais un journal 
villageois pour tisser des liens 
et informer la population de 
notre beau village. D’ailleurs 
dans le 100ème numéro, on 
avait raconté les débuts de 
Sorens-Info. 

30 ans… Il me semble que c’était l’autre jour ! Il s’en est passé 
des événements durant tout ce temps. 

En parcourant les numéros de Sorens-Info, Sorens est un village 
incroyable. Que de fêtes organisées, de jubilés honorés, d’activités 
présentées par nos sociétés locales et actives ! 

Ah oui !  La première centenaire de notre village, Rosine Borcard, grand-
maman de Manuela Sampedro, fêtée à Sorens avait eu droit à un article 
dans le premier numéro. Et il y avait aussi le 700ème de la Confédération, 
les écoliers avaient planté des arbres dans le nouveau verger au Foyer St-
Joseph. C’était vraiment le bon moment de lancer un tel journal. 

Tu as raison, 1991 fut une année faste pour notre village.

Et oui ! Sorens a grandi mais les villageois s’investissent toujours 
autant. De 600 habitants, la population a quasiment doublé. 

Sorens-Info nous permet de connaître les passions des Sorensois à travers des portraits 
croqués avec soin par l’équipe rédactionnelle sans oublier les informations communales. 

On peut être fiers d’y avoir contribué à l’époque et surtout de le voir s’épanouir. 
Longue vie à Sorens-Info ! Merci tous ceux qui contribuent au maintien et au 
développement de ce journal. 

Arrête, on devient nostalgiques et on va dire de nous que nous radotons un peu. 

Bon c’est pas tout ! On a beau être à la retraite, on a du boulot. A la prochaine ! 

On se revoit pour prendre l’apéro un de ces jours ! 
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30 ans de rédaction - Contribution des pionniers du Journal



Jacques Beaud
Un des premiers rédacteurs 
du journal, de 1991 à 1995

Ici c’est Sorens ! 

Voici donc 30 ans que les Sorensoises et Sorensois 
découvrent l’actualité hyper locale dans leur journal 
communal. Depuis le début, en plus des informations de nos 
autorités, toutes sortes de contributions, « mimamin in patè », 
nous lient un peu plus à notre magnifique coin de pays. Pour 
les 30 prochaines années, notre village ne voudra pas 
devenir une ville. Gageons que ses habitants sauront garder 
des liens, se rencontrer et se reconnaître.  

De tout cœur, merci à l’équipe de rédaction pour ces rendez-
vous saisonniers. Bon anniversaire, Cher Journal, et continue 
à nous relier, ici, à Sorens. 
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Bon vent à Nathalie Longchamp

Naissances

Nathalie Longchamp caissière communale quitte 
l’administration communale pour s’établir en 
France avec son mari.  

Nathalie a rejoint l’administration communale en 
2007 d’abord comme secrétaire communale et à 
la suite du départ à la retraite de notre boursier 
communal Bernard Fragnière 2009 elle a repris la 
responsabilité de la caisse communale. Toujours 
avenante et souriante, elle a su tout au long de sa 
longue carrière à ce poste, servir et informer avec 
professionnalisme le.la contribuable et citoyen.ne 
de notre commune.   

Compétente, elle a toujours travaillé dans le 
sens du bien commun et soutenu le Conseil 
communal par une gestion rigoureuse des états 
fi nanciers de la commune.  

Finalement, sa réfl exion sur la «balance» de la 
conciliation entre la vie privée et professionnelle, 
l’a décidée, avec son mari, d’arrêter son activité 
professionnelle et de déménager en France voisine 
afi n de bénéfi cier d’une «retraite» bien méritée.  

Le Conseil communal au nom de la popula-
tion sorensoise lui souhaite plein succès dans 
cette nouvelle vie, bonheur et santé. 

Merci à elle pour tout le travail eff ectué.  

A la suite de ce départ, le Conseil communal a pris 
les mesures nécessaires afi n d’assurer la conduite 
des aff aires. 

Aussi, c’est Madame Nathalie Hejda (secrétaire 
communale actuelle) qui reprend le poste de 
boursière communale. Pour la remplacer, nous 
avons fait appel à Madame Franca Millasson en 
qualité de secrétaire communale. L’administra-
tion communale dispose également des services 
de Madame Delphine Pythoud, collaboratrice 
administrative. Nous aurons l’occasion de pré-
senter toutes ces personnes dans une prochaine 
édition du Sorens-Info.  

Conseil communal
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Assemblée communale - Tractanda
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Budget de fonctionnement 2022
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026 913 78 69   -   www.progin-grangier.ch
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Budget 2022 - Investissements et Engagements fi nanciers



Vos autorités paroissiales et communales

Dîner de Noël des Aînés 

Chers aînés de notre village, 

Venez nous rejoindre pour un repas convivial le 

Dimanche 12 décembre 2021 dès 11h30 
au Restaurant de l’Union à Sorens 

Pour que nous puissions vous recevoir au mieux, merci 
de vous inscrire jusqu’au samedi 4 décembre par
téléphone au n° 079 313 85 50. 

N’hésitez pas à nous contacter si vous avez besoin
d’un transport, nous nous en occupons volontiers, et si 
l’un de vos proches souhaite vous accompagner, il est 
cordialement invité à se joindre à vous pour le repas. 

Nous nous réjouissons de vous accueillir nombreux pour 
partager un moment d’amitié ! 

Animation par les 
Cadets de la Société de Musique 

Retrouvez toutes nos offres sur : 
www.gruyere-energie.ch
Contact : T +41 26 919 23 23
office@gruyere-energie.ch

- Étude de faisabilité et devis 
- Installation et mise en service 
- Maintenance

POUR VOUS, GRUYÈRE ÉNERGIE 
 DÉCROCHE LE SOLEIL !

SOLAIRE 
PHOTOVOLTAÏQUE
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Dîner de Noël des Ainés
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De Sorens à Marseille

Gaëtan Jenni : 
“J’ai toujours rêvé d’une telle aventure.” 

Lionel Crausaz, le cousin de Gaetan, a lancé ce 
projet dans le cadre de son travail de maturité. 
“L’idée était de partir de notre région pour re-
joindre la mer. Le choix de Marseille était donc 
assez clair, c’est une ville emblématique.” Il a 
très vite été suivi par son cousin sorensois qui 
a toujours eu comme rêve de plonger dans une 
aventure pareille. “J’ai jamais trouvé quelqu’un 
d’assez fou pour partir dans un tel projet avec 
moi. Lorsque mon cousin m’a parlé de son défi , 
je me suis immédiatement proposé et de là, une 
sacrée  aventure est née.” 

Samedi 23 octobre 2021, il est l’heure de crocher 
les pédales et de s’en aller à la conquête de la 
mer. Après 100km, la première pause s’impose. 
“On avait un réchaud avec nous pour cuisiner, 
mais il n’était pas assez puissant pour chauff er 
l’eau, le goût des pâtes était assez étrange” nous 
explique Gaëtan au téléphone une fois arrivé à 
Marseille. Après un repas approximatif, il a fallu 
monter la tente pour s’off rir une première nuit 
de récupération. 

Le périple continue de Genève à Chambéry puis  
Grenoble et encore Valence. ”On a souvent fait 
du camping sauvage, mais quelque fois, on est 
tombé sur des personnes super sympa qui nous 
ont accueilli dans leur jardin et même chez eux 
où on a pu se doucher, manger et même boire 
des bières ” rigole le jeune sorensois. Lors d’une 
nuit le long de la Via Rhôna, les deux aventu-
riers ont eu le droit à une petite surprise, “on 
était en train de manger, quand un passant nous 
a expliqué qu’un homme avait été assassiné en 
campant au même endroit que nous une semaine 
auparavant.” Ils ont alors été terrifi és toute la 
nuit mais heureusement, ils n’ont croisé aucun 
meurtrier et étaient encore les deux entiers le 
lendemain matin pour fi nir leur trajet.   

C’est le lendemain d’une nuit de doute, que 
l’idée leur est donc venue, en se rendant compte 
de l’avance accumulée les autres jours, d’ajouter 
une ascension au programme. 

Celle-ci n’est autre que la fameuse grimpée du 
Ventoux, col mythique emprunté à de nom-
breuses reprises par les cyclistes lors du Tour 
de France.  

«On avait fait le plus dur mais les jambes tour-
naient toujours toutes seules», en eff et après 
plus de 600km de route, les gars ont décidé de 
fi nir avec une belle sortie de 134 km en 6 heures 
pour rejoindre Marseille trois jours avant l’arrivée 
prévue. “Les derniers kilomètres, c’était vraiment 
chiant, on a roulé que sur des semi-autoroutes 
c’était vraiment la galère.” 
       
       
    Pour Sorens Info

    Julien Bard

En sept jours, partir de Sorens pour rejoindre 
la mer à vélo, c’est le défi  fou que se sont lan-
cés Gaetan Jenni et son cousin Lionel Crausaz. 
Au départ, l’idée était de rejoindre la côte en 
huit étapes d’environ 80 km avec pour seul lo-
gement une tente de camping rangée dans une 
des nombreuses sacoches accrochées à leur 
vélo. Les deux jeunes lancés à vive allure dans 
leur aventure ont fi nalement ajouté l’ascension 
du fameux Mont-Ventoux au compteur. Mettez 
vous en selle pour suivre ce voyage surprenant. 
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Brasserie Party

Bonjour à toutes et à tous,

Comme vous le savez, l'Edition 2020 n'a pas pu 
avoir lieu en raison de la situation sanitaire.
En 2021, l'incertitude était de la partie concer-
nant l'organisation de notre fête mais nous 
avons quand même pris le risque et nous avons 
eu raison.
Au fur et à mesure de l'année, la situation sa-
nitaire évoluait et nous devions constamment 
nous adapter pour que nous puissions respec-
ter les mesures en vigueur et pour fi nir le Pass 
sanitaire fut malheureusement de rigueur.
Contre toutes attentes et à notre grande joie la 
fête fut plus belle que jamais.
Lors de mon discours, l'émotion m'a gagnée 
quand j'ai vu toute cette bonne humeur et tous 
ces visages souriants. Ce fut pour nous un im-
mense plaisir de revoir notre village et de pou-
voir partager avec vous de bons moments convi-
viaux.

Avec ces quelques phrases, je tiens à remercier 
toutes les personnes qui ont œuvré pour que la 
fête soit belle.
Tout particulièrement la Boucherie Pürro à So-
rens pour cette délicieuse choucroute qui nous a 
été servie et qui a ravi plus d'un !
Également, toutes les personnes qui ont œuvré 
pour nous proposer des animations fabuleuses 
et tout mon Comité qui ont fait un travail remar-
quable tout au long de l'année.
Il me reste plus qu'à vous remercier infi niment 
pour votre présence et de votre générosité.
Je vous souhaite, une excellente fi n d'année 
2021 dans la joie et la bonne humeur et j'espère 
vous revoir nombreux pour l'Edition 2022.

Vive la Joyeuse de Sorens !
                                                                                                                         

Pour la Société de Jeunesse de Sorens
Tristan Ropraz



Rencontre : Joëlle Privet et la réfl exologie
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Il était une fois, dans les hauts de Sorens, une chouette 
famille, vivant dans une charmante maison boi-
sée au milieu de la prairie, entourée de leur 4 chiens, 
2 chats, de leur coq et poules. Sans oublier leur 
vaste jardin, le but étant à terme d’être autonome 
en culture wouahouuuuuu quel défi , tellement gé-
nial ! Avez-vous deviné de qui je parle ?....Eh bien 
oui, c’est de la famille Privet, eh bravo pour ceux qui 
ont trouvé ! Il s’agit de Bertrand et Joëlle ainsi que de 
leurs deux magnifi ques jeunes fi lles, Audrey 13 ans et 
Alicia 11 ans. Mais aujourd’hui c’est sur Joëlle que je 
vais me « pencher » pour cet article. 
Joëlle a 44 ans, elle est massothérapeute, rebou-
teuse et réfl exologue (plantaire et palmaire). Elle a un 
cabinet à Riaz ainsi qu’une jolie pièce qu’elle a aména-
gée à son domicile afi n de pouvoir vous recevoir. À son 
contact on peut tout de suite ressentir cette douceur 
naturelle et généreuse qui émane d’elle. Mais quel 
chemin a-t-elle emprunté pour arriver à cette « desti-
nation professionnelle » ? 
Dès l’âge de 7 ans, elle commença à monter à cheval. 
Vers 12 ans, elle acquit son premier cheval blanc dit 
« Jedi », avec lequel elle passait tout son temps libre 
à le bichonner et le monter. Une vraie relation, très 
complice, s’est créée avec cet animal, si majestueux 
et grandiose, à la sensibilité fi ne. Elle a rapidement 
commencé les concours avec lui, et très tôt ils ont 
pu constater qu’il souff rait de douleur sur les pattes. 

Bien sûr ils ont investigué auprès du vétérinaire ; dia-
gnostic : arthrose précoce, sachant que Jedi n’avait que 
6 ans. Aucun traitement allopathique ne put l’aider. Avec 
ses parents, ils se sont donc tournés vers l’ostéopathie, 
qui a cette époque était déjà rare pour les humains alors 
encore moins pour les animaux. Ils trouvèrent un os-

téopathe en Normandie, ce qui n’est pas la porte à 
côté quand il faut déplacer un cheval ! Les soins pro-
digués ainsi que l’homéopathie et l’acupuncture l’ont 
beaucoup aidé et soulagé, par contre fi ni la compéti-
tion. Jedi pu prendre sa retraite en campagne auprès 
de connaissance, et Joëlle put encore l’accompagner 
jusqu’à ce qu’il atteigne 20 ans…C’est à la suite de 
cette « aventure » que Joëlle ressenti le besoin de se 
diriger vers le soin alternatif.  
Les années s’écoulèrent…Joëlle a 14 ans, ses parents 
empruntèrent une nouvelle voie : son papa appris le 
« reboutement » et sa maman la réfl exologie. C’est 
naturellement que Joëlle foule sur ces même pas et 
commença alors un stage en massage… se fût le dé-
clic ! 
Elle fût diplômée en massage classique en 2000, elle 
poursuit par 3 ans d’étude pour devenir éducatrice de 
santé-nutritionniste.  Elle ouvre son cabinet en 2003, 
suivi en 2005 de son diplôme de réfl exologie. Cette 
même année, elle rencontre George Bergoz avec qui 
elle apprend le reboutement musculaire et viscé-
ral. Mais qu’est-ce que tout ceci ?!?....il est important 
pour moi que je puisse vous exposer ces techniques 
qui sont vraiment géniales !....allons dans le détail 
avec un peu de bonne théorie ! 
Je commence par le massage… Ce mot fait référence 
à une infl uence mécanique, généralement manuelle, 
sur la peau des tissus profonds et la musculature, 
le massage classique représente la forme de mas-
sage la plus fréquemment utilisée et s’applique avant 
tout dans la prévention et le traitement des maladies 
de l’appareil locomoteur. Cette technique est l’une 
des méthodes de traitement les plus anciennes du 
monde…Certains écrits chinois de l’an 2600 avant J.-
C. décrivirent des manipulations de massage. En Inde, 
d’anciennes descriptions de massage en corrélation 
avec des huiles essentielles et des herbes étaient 
également connues. Les médecins grecs Hippocrate 
(460-375 avant J.-C.) et Galien (129-199 après J.-C. 
appliquèrent les massages en tant que thérapie et 
contribuèrent ainsi à leur diff usion en Europe.  
Dans le massage classique, les mains du masseur 
exercent des pressions et des étirements sur le tissu 
conjonctif ou sur les muscles. D’une part, ces ma-
nipulations ont un eff et corporel direct puisqu’elles 
étirent et détendent la musculature contractée, 
augmentent la circulation sanguine locale et sti-
mule le métabolisme cellulaire. Les douleurs dues 
aux contractions sont également éliminées…D’autre 
part, le massage exerce une infl uence positive sur le 
rythme cardiaque, la tension artérielle, la respiration 
et la digestion, et favorise ainsi la détente et le bien-
être. 
Passons au rebouteux…qui est cet ancêtre de l’ostéo-
pathie ?  
Le reboutement viscéral va permettre de sonder les 
viscères par palpation pour savoir si tout va bien, ou 
trouver l’origine d’une douleur si le sujet se plaint. En 



13

cas de douleur, le reboutement viscéral permet de 
soulager celle-ci avec des massages et des pressions 
sur les organes aff ectés. 
Le reboutement musculaire va permettre de traiter 
les lumbagos, les rhumatismes, l’arthrose, les scia-
tiques, les contractures musculaires, entorses, luxa-
tions, maux de tête ou maux de dos, névralgies, 
troubles urinaires ou encore stress récurrent.   
Le reboutement peut intervenir aussi bien sur les os 
que les muscles, les tissus conjonctifs, les nerfs, ten-
dons et ligaments. Sollicité pour sa capacité unique 
à restaurer naturellement l’alignement naturel du 
corps, le rebouteux maîtrise les manœuvres qui ré-
parent.  
Venons-en à la réfl exologie !  
La réfl exologie est une méthode extraordinaire qui 
permet de traiter par voies réfl exes les organes, les 
systèmes et les diff érentes parties du corps à dis-
tance. Ainsi, sous les pieds, nous retrouvons la car-
tographie complètes du corps humain. Elle procure 
avant tout un profond bien-être, un relâchement du 
stress, sachant que celui-ci est responsable de 80% 
des pathologies. Elle s’adresse aussi bien aux grands 
comme aux tous petits (réfl exologie périnatal). 
Diff érentes formes de thérapie et de massages des 
zones réfl exes plantaires sont pratiquées depuis des 
siècles en Asie et chez certains peuples de l’Inde. 
Dans l’Egypte ancienne (voir photo) et durant le 
Moyen-Âge en Europe, le massage plantaire était 
également utilisé avec une visée curative. 

En Europe, la réfl exologie a d’abord été connue 
comme une méthode d’auto-traitement et de soins 
de santé. Au fur et à mesure du développement de 
la réfl exothérapie, d’autres principes thérapeutiques 
et approches ont vu le jour, comme la réfl exochro-
mie (par projection de couleurs), ce que Joëlle pourra 
bientôt vous proposer. 
Ce qu’on peut constater c’est que ces techniques 
sont ancestrales, il est très important de perdurer 
l’enseignements des anciens, ce que Joëlle ressent 
profondément !  
Ah oui et la petite touche « plus » c’est que Joëlle uti-
lise des baumes 100% artisanaux et naturels. Bien-
tôt elle pourra vous proposer ces propres baumes, 
car pour la suite, elle me confi e que son chemin sera 
aussi l’herboristerie…. 
Afi n de compléter sa palette de soins, Joëlle pra-
tique l’EFT (technique de libération émotionnelle, ap-
prise auprès de Rosette Poletti), la psycho-kinésiolo-
gie (selon Réal Choinière) et le magnétisme (école 
des « guérisseurs » en France).   
Grâce à toutes ces techniques, Joëlle se défi -
nit comme « une éducatrice de santé ». Avec tous 
ces outils, elle pourra adapter au mieux son soin 
selon votre besoin. Ayant pu vivre l’expérience d’un 
massage chez Joëlle, si vous voulez voyager, je peux 
que vivement vous conseiller ses mains expertes, 
alors prêt pour le décollage ?   
Je remercie Joëlle de m’avoir accueillie dans sa « pe-
tite maison dans la prairie », dans le partage et la 
joie ! 

Pour Sorens Info
Isabelle Mineo
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La Croix des Missions déplacée

Durant cette dernière année, la paroisse a fait 
rénover un de nos crucifi x, anciennement situé à 
l’entrée du village et maintenant installé sur un 
terrain de la paroisse, en dessous du Sentier des 
sculptures. 
 
Ces crucifi x étaient des souvenirs des missions, 
prêchées par les capucins. 
 
Le 9 septembre dernier l’Abbé Claude Desche-
naux, curé modérateur de l’UP de Notre Dame 
de Compassion, a béni cette belle réalisation. 

Les artisans ayant œuvré à cette rénovation sont 
M. Tristan Ropraz pour le tavillonnage, M. Julien 
Sudan de l’entreprise Evertis pour l’emplacement 
et M. Denis Romanens pour la restauration du 
Christ. 
 
La bénédiction a eu lieu en présence d’une 
trentaine de personnes, toutes bénévoles au 
sein de la Paroisse de Sorens. » 
 

Stéphanie Ansermot 
Secrétaire paroissiale 

La Paroisse est à la recherche de lectrices / lec-
teurs pour les messes qui ont lieu dans notre 
église de Sorens. Nous serions heureux de vous 
compter parmi nos bénévoles. 
Merci de vous annoncer auprès de Mme 
Astrid Clément, sacristine, au 079 745 47 77.  

La Paroisse recherche



Entrée gratuite pour les sociétaires grâce
à leur carte de débit ou de crédit Raiffeisen.

raiffeisen.ch/musees

Pour les passionnés de culture
et ceux qui veulent le devenir.

Entrée

gratuite
dans plus de

500 
musées
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Hommage à Louis Geinoz pour ses 70 ans de chant sacré

Louis Geinoz est entré au chœur d’homme à 16 
ans, en 1951, comme première basse au chœur 
d’hommes. C’est à pied, depuis la ferme de Pépin 
sur les hauts du village, que Louis Geinoz se rendait 
aux répétitions, à la messe et aux vêpres, par tous 
les temps et avec une fi délité exemplaire. A côté 
du travail exigeant d’agriculteur qu’il était, le chant 
était et demeure encore son havre de paix.
Marié à Jacqueline, ils ont fondé une belle famille 
tout en apprenant à leurs enfants de remarquables 
valeurs pour la vie, un bagage qui ne fl étrit pas.

C’est ensemble qu’ils ont su apprécier les joies de 
la famille ainsi que celles de la vie. Et c’est aussi 
ensemble qu’ils ont dû surmonter des épreuves, 
avec un courage infi ni, une intuition de ce qui est 
essentiel et une foi profonde.
Louis a confi é que la Société de chant était sa deu-
xième famille. Il est l’ami de toutes et tous, il a été 
comme un père pour certains et très souvent un 
confi dent.
Les paroissiennes et paroissiens de Sorens tiennent 
encore à remercier et à féliciter Louis Geinoz.
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Des exploitations agricoles Bio ....

Si le nombre d’exploitation agricoles a tendance 
à diminuer dans le canton, le nombre de fermes 
biologiques ne cesse lui d’augmenter en Suisse de-
puis plusieurs années. Bien qu’encore inférieure à 
la moyenne suisse, la proportion des exploitations 
agricoles bio est à la hausse dans notre canton, 
atteignant 7,1% en 2018 (source : rapport agricole 
quadriennal de la DIAF). Et notre village de Sorens 
ne fait pas exception. Le nombre de fermes bio est 
en augmentation et l’une des dernières à avoir ob-
tenu le label Bio Bourgeon est la ferme des Rontes 
exploitée par la famille de Sébastien Moutaux et 
Claudia Romanens depuis plus de 2 ans 

Alors au Comité du Sorens Info, on a eu envie d’aller à 
leur rencontre pour raconter cette histoire de conversion 
en bio et d’aller creuser un peu plus ce que ça veut dire.  

Mais d’abord, faisons un peu plus connaissance avec 
Sébastien et Claudia. Claudia a grandi à Sorens et 
travaille aujourd’hui comme comptable pour le can-
ton. Sébastien est issu d’une famille d’éleveurs en 
France (de vaches laitières, allaitantes et de brebis 
allaitantes) et s’est formé comme agriculteur. Il est 
également actif dans le domaine de la rénovation de 
bâtiments. Tous les deux avaient envie de reprendre 
une vieille ferme. Après de nombreuses recherches, 
ils reprennent fi nalement l’exploitation familiale des 
parents de Claudia, où ils vivent aujourd’hui avec 
leurs deux enfants, Auxane (6 ans) et Eloi (2 ans).    

Ayant conscience du défi  que représente le maintien 
de la rentabilité fi nancière d’une exploitation laitière 
conventionnelle et les contraintes horaires d’une ex-
ploitation laitière étant incompatibles avec le statut de 
double-actif de Sébastien, ils décident de passer d’un 
élevage de vaches laitières à un élevage de brebis al-
laitantes et de convertir la ferme au bio.  

Transformer une ferme conventionnelle en ferme bio 
ne se fait cependant pas d’un claquement de doigts. 
Il faut au moins 2 ans pour prétendre au Label Bio 
Bourgeon. Ce processus demande de changer un cer-
tain nombre de choses dans son exploitation et de ré-
pondre à de nombreuses exigences supplémentaires 
par rapport au système conventionnel.   

Claudia et Sébastien ont choisi d’élever des moutons 
de la race Suff olk (d’origine anglaise, leur peau est 
noire et la laine blanche). « Elle est très bien adap-
tée à l’herbage, facile à élever et à tondre, elle peut 
sortir toute l’année et est réputée pour la qualité de 
sa viande. Les aptitudes maternelles sont également 
très bonnes. ». Par ailleurs, l’impact écologique de 
l’élevage de moutons est bien inférieur à celui de la 
vache, ce qui n’est pas pour déplaire à Claudia et 
Sébastien. C’est ainsi qu’une petite septantaine de 
brebis et béliers bios de la race Suff olk et provenant 
des Vosges ont été accueillis à la ferme des Rontes 
en été 2019. Les moutons Suff olk ne font qu’une 

mise-bas par an et ne sont pas désaisonnés, de toute 
façon la race ne s’y prête pas. On laisse donc faire 
la nature… Le bélier et la brebis n’ont d’ailleurs pas 
attendu l’homme pour savoir faire des bébés !... La 
gestation dure 5 mois et les agneaux restent ensuite 
3 à 4 mois sous la mère. Le rythme naturel de la 
séparation est respecté et les agneaux sont encore 
élevés pendant 2 à 3 mois au sein du troupeau.   

Aujourd’hui, le troupeau Suff olk comptent 80 brebis, 
2 béliers et une trentaine d’agnelles et d’agneaux. 
Quelques moutons de race Blanc des Alpes et Brun 
des Alpes viennent compléter le tableau. L’objectif est 
d’arriver à 100 brebis l’année prochaine. La ferme ac-
cueille également des génisses en pension provenant 
d’autres exploitations agricoles bios. Quelques poules 
et un coq s’ajoutent encore aux animaux présents à 
la ferme. 

Ce qui est le plus marquant en écoutant Claudia et Sé-
bastien, c’est leur fort engagement pour gérer l’exploi-
tation de la manière la plus autonome possible. Que 
ce soit pour l’alimentation ou les machines agricoles, 
ils produisent et font le maximum de choses par eux-
mêmes. Ce parti-pris rentre en écho avec la diversité 
des activités que Sébastien aime faire : du soin des 
animaux et de la tonte à la réparation de machines 
agricoles, en passant par la gestion, la stratégie ou 
les cultures agricoles. Ainsi ils travaillent naturellement 
avec quasi zéro intrant. En agriculture, on appelle « in-
trants » les diff érents produits apportés aux terres, 
aux cultures et aux animaux, qui ne proviennent ni 
de l’exploitation, ni de sa proximité. Les intrants ne 
sont pas naturellement présents sur place, ils y sont 
rajoutés pour améliorer le rendement. Concrètement, 
pour la ferme des Rontes, ça veut dire que l’alimen-
tation des moutons est produite sur place : les ani-
maux sont le plus souvent possible en extérieur et 
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leur alimentation est complémentée avec de l’orge 
produite sur les parcelles exploitées par la ferme, 
qui s’étalent sur une surface de 28 hectares. Afi n 
de proposer une alimentation plus nutritive à leurs 
animaux, la coupe du foin est plus tardive. Le foin 
est ainsi plus rassasiant pour les animaux et plus 
riche en graminées. Ce qui permet, par ailleurs, de 
favoriser le réensemencement naturel des parcelles 
cultivées. Trois coupes de foin sont faites chaque 
année, la dernière étant réalisée en septembre. 
Cette dernière coupe est séchée en extérieur, peu 
travaillée pour être ensuite déshydratée et trans-
formée en bouchons qui servent à complémenter 
l’alimentation des animaux. Les seuls éléments qui 
viennent de l’extérieur sont le sel (qui sert d’antipa-
rasitaire) et les minéraux. 

Ils aimeraient bien trouver un débouché local pour 
la laine produite (cette laine est bien adaptée par 
exemple à la confection de couettes, matelas, cous-
sins, etc). Sébastien m’explique que, au Moyen-Âge, 
le canton de Fribourg était très orienté sur l’élevage 
de mouton, mais aujourd’hui, il est quasiment im-
possible de faire transformer la laine localement…  
Claudia et Sébastien proposent les agneaux en vente 
directe (par demi ou agneau entier). Alors si vous 
avez envie de consommer local, il vous suffi  t de leur 
passer un petit coup de téléphone. La viande est li-
vrée par Sébastien, préparée sous vide.  

Pour Sorens Info 
Gaëlle Grand-Clément 

Ferme des Rontes 
Chemin des Rontes 15, Sorens 
Claudia Romanens 079 360 48 02 
Sébastien Montaux 079 213 57 61
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Hommage aux défunts au cimetière
(l’ancienne église n’était pas déconstruite)
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La vie politique (2)

Inauguration du drapeau du Cercle démo-
cratique, dimanche 4 octobre 1953
Comme déjà indiqué dans le Sorens Info N° 113, 
après la bénédiction du drapeau des Conservateurs 
en mai 1953, c’est au tour du Cercle radical de 
Sorens d’inaugurer sa première bannière. Nous 
parlons bien ici d’inauguration, et non de bé-
nédiction. Ce sujet a d’ailleurs été au centre de 
toutes les discussions et des discours durant la 
fête. C’est notamment durant le banquet offi  ciel 
que le curé Dubey donna lecture d’une lettre de 
l’évêque : selon celle-ci, c’est pour des questions 
de principe, qui n’ont pas été tranchées par l’épis-
copat suisse, qu’une cérémonie rituelle, pourtant 
vivement désirée, n’a pu avoir lieu. Le journaliste 
chargé de relater l’événement écrit qu’une telle 
humiliation aurait pu susciter de la colère, mais n’a 
pas empêché les sentiments religieux d’une popu-
lation de s’exprimer.
Qu’à cela ne tienne, à l’instar des Conservateurs 
quelques mois plus tôt, les Radicaux virent les 
choses en grand, et le village se para de ses plus 
beaux atours pour l’événement. Le journal La 
Gruyère, organe de presse radical par excellence 
annonça d’ailleurs la couleur, par un avis dans son 
édition du 8 septembre déjà, un éditorial intitu-
lé « Au drapeau », signé Gérard Glasson (GG) 
dans l’édition du 3 octobre, et fi nalement un 
compte-rendu à la « une » de l’édition du mardi 
6 octobre, tellement détaillé qu’on a l’impression 
de vivre l’événement comme si on était, d’autant 
plus si l’on possède des photos.

La réception des invités se fi t devant l’Hôtel de 
l’Union. Pour l’occasion la fanfare des Armaillis 
d’Echarlens prêta son concours. M. André Ducrest, 
président du Cercle démocratique souhaita une 
cordiale bienvenue au parrain, M. Pierre Glasson, 
conseiller d’Etat, ainsi qu’à la marraine, Mme Bertha 
Ropraz, épouse d’Olivier. Après que le drapeau fut 
amené et déployé par des demoiselles d’honneur, 
c’est au banneret Robert Ropraz que revint le pri-
vilège de le faire fl otter pour la première fois et 
de donner l’accolade aux drapeaux de plusieurs 
cercles présents. Puis les participants se dépla-
cèrent en cortège vers l’église.

A défaut d’une bénédiction traditionnelle, le drapeau 
s’inclina très bas devant l’autel. M. Louis Fragnière, 
instituteur, s’exprima à l’orgue, tandis que la fanfare 
d’Echarlens joua un hymne de circonstance. A la fi n 
d’une cérémonie dépouillée de tout artifi ce, l’assis-
tance entonna le Cantique suisse, puis se déplaça 
au cimetière pour un hommage aux défunts.

Après avoir rendu les honneurs aux disparus, les 
radicaux de Sorens voulaient faire un geste aux 
deshérités. Ainsi le cortège se reforma et prit le 
chemin montant à l’hospice communal où une 
aubade fut donnée par la fanfare d’Echarlens. 
Et quel cortège ! En tête deux hérauts d’armes 
à cheval et vêtus d’armures, puis la fanfare, le 
nouveau drapeau et ses demoiselles d’honneur, 
la calèche emmenant le parrain et la marraine, 
les délégations des cercles du district avec leurs 
étendards, les membres du Cercle démocratique 
de Sorens, le char transportant les vétérans-ra-
dicaux de Sorens, et enfi n un char sur lequel 
trônait un Guillaume Tell « nature » s’appuyant 
sur l’épaule de son fi ls.

Tout ce petit monde se retrouva d’abord pour l’apé-
ritif dans la salle du Cercle des agriculteurs, local 
du parti conservateur, les divergences politiques 
n’interdisant pas l’amitié. Puis c’est à l’Auberge de 
l’Union que le banquet de circonstance fut servi. 
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Les demoiselles d’honneur
(de gauche à droite) :
Mme Genevière Fragnière
Mme Simone Tinguely-Romanens
Mme Gisèle Romanens-Pasquier
Mme Marcelle Ropraz-Risse (Dada)
Mme ? 
Mme Miette Romanens-Fragnière

©Photo Glasson - Bulle
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La calèche avec le parrain et la marraine,  
conduite par le cocher Honoré Romanens

C’est à M. Désiré Ropraz, député et président du 
comité d’organisation, promu major de table pour 
l’occasion, qu’échut l’honneur d’ouvrir les joutes 
oratoires. Il commença par saluer les personna-
lités présentes, en particulier M. Pierre Glasson, 
conseiller d’état, M. Gérard Glasson, président du 
parti radical de la Gruyère, M. le curé Dubey, MM. 
Elie Bussard et Arnold Dupasquier, députés, MM. 
Edmond Masset et Emile Magnin, anciens dépu-
tés, et les syndics Raymond Mauron de La Roche, 
Paul Gremaud de Vuadens. Comme déjà écrit plus 
haut, M. l’Abbé Dubey donna lecture d’une lettre 
de l’évêque. Il formula l’espoir que la compré-

hension mutuelle s’épanouisse, et qu’il puisse, 
un jour, bénir l’emblème de tous les partis, qui 
en respectant les croyances, oeuvrent dans l’in-
térêt général.

En guise de conclusion, reprenons les mots du 
journaliste : « La soirée se prolongea en dehors 
de toutes règles protocolaires. Le Cercle radical 
démocratique de Sorens n’oubliera pas l’inaugu-
ration de son drapeau. Il a bien mérité du radi-
calisme gruérien. Qu’il vive ! »

Gérard Romanens
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Société de musique : Soirée d’Halloween

Quel bonheur de retrouver 
un si nombreux public après 
toutes ces interdictions ! La 
salle comble, les nombreuses 
familles intégralement dégui-
sées, la belle ambiance tout 
au long de la soirée ont été 
autant d’indices que nous 

avions tous besoin de nous retrouver pour une soi-
rée festive et familiale. Faire « santé » avec un cock-
tail off ert aux personnes déguisées ou déguster une 
soupe à la courge préparée le matin même par les 
musiciens. Des choses pourtant toutes simples mais 
que l’on apprécie encore plus après qu’elles aient 
été presque interdites !

Le spectacle n’était pas en reste lors de la 
« malédiction musicale ». Sous le thème de 
l’Egypte, avec ses pyramides et ses momies… un 
véritable spectacle son et lumière a été présenté 
au nombreux public présent. Les enfants, assis 
au pied de la pyramide, étaient aux premières 
loges pour écouter et regarder l’histoire contée 
par notre chère Laetitia et mise en scène (et en 
musique) par notre directrice Yahsmina.

Les musiciennes et musiciens tiennent sincèrement 
à remercier toutes les personnes présentes lors de 
cette belle soirée d’Halloween. Votre participation 
et surtout la qualité de vos déguisements, aussi 
bien les petits que les grands, rendent la mise en 
place d’un concours de déguisement presque in-
dispensable… Rendez-vous l’année prochaine pour 
une nouvelle fête d’Halloween !

60 ans de la société

Cette fois, le cap est passé ! Notre Société de 
Musique a 60 ans. Après avoir renoncé, pour des 
raisons sanitaires que vous comprendrez, à or-
ganiser une grande fête villageoise pour fêter ce 
jubilé, c’est en petit comité que s’est fêtée l’entrée 
dans la soixantaine. En eff et, profi tant de la salle 
polyvalente préparée à l’occasion de notre soirée 
d’Halloween, les musiciennes et musiciens soren-
sois ont dégusté une excellente raclette en com-
pagnie de leurs proches et de leurs amis musi-
ciens. Cette soirée tout en amitié et en bonne 
humeur était l’occasion de marquer le coup, tout 
simplement. Au moment du dessert et pour acti-
ver la digestion, un petit défi  a été lancé aux diff é-
rentes tablées : embaumer une momie le plus ra-
pidement possible. Si tous ne sont pas également 
habiles pour manier le « papyrus toilettus », les 
rires ont, eux, été partagés de tous. Le deuxième 
défi  consistait à faire une petite chorégraphie 
avec la momie et là encore, nous avons été im-
pressionnés par l’imagination sans limite de nos 
musiciens. Nous remercions la Société de Jeu-
nesse qui nous a donné un précieux coup de main 
dans l’organisation de cette soirée. Et comme dit 
au moment du discours : « Faisons en sorte que 
notre Société ne prenne pas une ride ! ». 



École de musique 
Horaires

e 
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Ecole de musique

Pour que notre société reste jeune et dyna-
mique, notre école de musique a un grand rôle 
à jouer. Et pour cela, nul doute que Yahsmina, 
notre directrice, a toutes les qualités et l’éner-
gie requises pour motiver et initier à la musique 
nos élèves ! Si votre enfant souhaite découvrir 
la musique de manière ludique avec ses copains, 
n’attendez plus et inscrivez le à l’un de nos diff é-

rents cours proposés par l’école de musique. Les 
inscriptions sont encore ouvertes ! Pour obtenir 
toutes les informations nécessaires consultez 
notre site internet www.fanfaresorens.ch ou ap-
pelez directement Yahsmina au 078 966 01 80.

Pour la Société de Musique de Sorens
Victor Ropraz, président

Société de musique : l’Ecole de musique



La dzounèhe, « La Dzoyàja »  dè Chorin prèjin-
tèrè achebin lou théâtro chti furi, lé 4,5,6,11 è 
12 dè mâ 2022 a la châla polivalinta dè Chorin.
Y dzoyèron duvè pièhè in franché, « Dites lui qu’il 
est mort »  è « La casa fédérale » è ounna in 
patê « Lè vouètant’an dè l’Onhio Djian ». On chè 
rèdzoyiè dza d’allâ lè j’apiôdy.

Bon téâtro a totè è a ti.

Dèni a Léon dè Potson.

La jeunesse, « La Joyeuse »  de Sorens présen-
tera aussi son théâtre ce printemps, les 4,5,6,11 
et 12 mars 2022 à la halle polyvalente de Sorens.
Ils joueront 2 pièces en français « Dites lui qu’il 
est mort » et « La casa fédérale »  et une en 
patois « Les huitante ans de l’Oncle Jean ». On 
se réjouit déjà d’  aller les applaudir.

Bon théâtre à toutes et à tous.

Denis à Léon de Potson.
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Le Coin du Patois

La Tropa dou Dzubyà rèmontè chu lè lan.

La tropa dou Dzubyà fondâye in 2014 inkotsè 
duvè piehè po fi n dé janvier è dèbu dè fèvrê 2022.
In 2015, la tropa la dzuyiè, « Lè viyo Budzon » 
dè Nono Purro è « Le Bon Mèdzo», tranchlatâ 
pa Anne-Marie Yerly.  In 2017, duvè novalè piehè 
chon prèjintâyiè a nouthrè chpektateu, « Inochin 
» achebin tranchlatâ pa Anne-Marie Yerly è « On 
Onhio a éretâdzo » dè François-Xavier Brodâ.
Dou j’an apri, la tropa l’a jou la tsanhe ke Pelly 
Oberson, mimbro de la Tropa la konpojâ ouna pie-
ha, « Chin lè le botyè », ouna vertâbye rauchètè. 
La chèkonda piehe ihrè « Le Martchan dè Yodena 
» d’on ôteu inkonnu tranchlatâ pa Dzojè Comba.
Adon apri trè j’an dè tyéje, a kouja dè chi mâ-
thre dè virus, vo j’ahri le pyéji dè vinyi vouitchi é 
ouhre nouthrè j’akteu ke vo propoujè po kemin-
hy, « Patati… è Patakrâ !! » dè Georges Hoff man 
è tranchlatâ pa Dzojè Comba. Lè l’ichtouâre d’on 
primeu pâ tru honnihe ke va bayi bin di fregâtse.
La chèkonda pieha « Maryâdzo virtuèl »   kompo-
jâye èchprè po la Tropa dou Dzubyà pa Anne-Ma-
rie Yerly, y rakontè ounna dona ke vou trovâ oon-
na grahyàja  po chon bouébo è y va chinkobyâ 
chu chon ordinateu. Prou chur di balè ritè kan on 
anglé vin dèvejâ in patê è kourtijâ la dona.
Lè rèprèjintachion chè faron ou Chayio di j’Agrikul-
teu a Chorin, lé devindro 21 è 28 dè janvér è le 4 
dè fèvrê a 20 ahrè, lè dechando 22 è 29 dè janvié 
è le 5 dè fèvrê achebin a 20 ahrè è lè demindzo 
23 è 30 dè janvié a duvè j’ahrè dou dumidzoua.
Po lè rèjèrvachion, vo fô allâ gugâ à la 
pâdze 23 dou Chorin-Info. Bin chur, le 
pass covid cherè démandâ.

La Troupe du Gibloux remonte sur les planches.

La troupe du Gibloux fondée en 2014 prépare deux 
pièces pour la fi n janvier et début février 2022.
En 2015, la troupe a joué, «Les vieux budzons» 
de Nono Purro et « Le Bon Médecin » traduite 
par Anne-Marie Yerly. En 2017, 2 nouvelles pièces 
sont présentées à nos spectateurs, « Innocent » 
aussi traduite par Anne-Marie Yerly et « Un Oncle 
à Héritage »  de François-Xavier Brodard.
Deux après, la troupe a eu la chance que Pelly 
Oberson, membre de la troupe ait composé une 
pièce « Ça c’est le bouquet », une véritable réus-
site. La seconde pièce était « Le Fiancé de Claudine »  
d’un auteur inconnu et traduite par Joseph Comba.
Alors après 3 ans de silence, à cause de ce vilain 
virus, vous aurez le plaisir de voir et d’écouter nos ac-
teurs qui vous proposent pour commencer « Patati.. 
et Patacra !! » de Georges Hoff mann et traduite par 
Joseph Comba. C’est l’histoire d’un primeur pas très 
honnête qui va provoquer bien des bêtises.
La seconde « Mariage Virtuel », pièce composée 
exprès pour la Troupe du Gibloux par Anne-Marie 
Yerly, raconte une maman qui veut trouver une 
fi ancée à son garçon et qui va s’encoubler sur son 
ordinateur. Pour sûr des beaux rires quand un an-
glais vient parler en patois et courtiser la maman.
Les représentations se feront au Cercle des Agri-
culteurs à Sorens, les vendredis 21 et 28 jan-
vier et 4 février à 20 h 00, les samedis 22 et 
29 janvier et le 5 février aussi à 20 h 00 et les 
dimanches 23 et 30 janvier à 14 h 00.
Pour les réservations, il vous faut aller voir 
à la page 23 du Sorens-Info. Bien sûr, le 
pass covid sera demandé.
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La Tropa dou Dzubyà
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Nouvelles du choeur-mixte 

Comme vous le savez, après une période un 
peu compliquée, les chorales ont pu reprendre 
leurs activités, moyennant quelques adaptations 
d’ordre sanitaire.

A part l’animation des messes chantées, notre so-
ciété a pu reprendre son projet de concert-spec-
tacle. En eff et, nous préparons actuellement un 
nouveau concert-spectacle, intitulé « On ira tous au 
paradis ». Suite à un report, les représentations ont 
été fi xées comme suit :

24, 25, 26 février, 3, 4,5 mars,
9, 10, 11 mars 2023. 

Pour vous mettre l’eau à la bouche, reprenons 
le texte de présentation de Nicolas Bussard, 
auteur de la pièce : « Cette édition 2023 des 
concerts-spectacles de Sorens lance un clin d’œil 
très amical à ce virage que doit réussir un chœur 
paroissial confronté à des soucis de renouvelle-
ment de son chœur et du répertoire de celui-ci. 
Le curé et d’autres paroissiens, dont le boulanger, 
s’écharpent quelque peu sur la manière d’intéres-
ser de nouvelles personnes à escalader la tribune. 
Heureusement des avis féminins viennent éclairer 
les cierges de la petite église. C’est avant tout le 
sourire aux lèvres et la joie dans nos coeurs que 
toute l’équipe vous invitera à entrer dans l’univers 
d’une petite communauté qui se demande encore 
et toujours comment aller au Paradis ! »

Le thème du spectacle ne pourrait pas mieux 
tomber. Si l’eff ectif du chœur paroissial est de 
30 chanteurs, respectivement de 50 pour le 
chœur du spectacle, nous lançons un appel à 
toute personne qui serait intéressée à rejoindre 
les rangs du chœur paroissial et/ou à participer 
à notre grand projet. Si nous cherchons plus 
particulièrement des ténors et des basses, cha-
cun est évidemment bienvenu. En cas d’intérêt, 
prière d’appeler le directeur Gérard Romanens 
(079/293.88.15), ou le président Julien Sudan 
(079/850.71.14).

Nous profi tons encore de vous donner la compo-
sition actuelle du comité :

Présidence : Julien Sudan
Vice-présidence : Daniel Pugin
Secrétaire : Carole Hemmer
Caissière : Vanessa Marmier
Membre : Marielle Romanens
Vous l’avez sûrement lu dans la presse, notre ami 
Louis Geinoz a été honoré par la Paroisse de Sorens 
à l’occasion de ses 70 ans de chant. En eff et, actif 
dans le registre des basses, Louis, titulaire de la 
médaille bene merenti depuis 1997, a chanté sa 
première messe le 1er novembre 1951. C’est au 
cours de l’offi  ce du dimanche 24 octobre, et entou-
ré de sa famille et de ses amis chanteurs, qu’il a 
reçu l’hommage du président de paroisse, Maurice 
Grandjean. Nous nous associons à cet hommage 
et souhaitons encore nos meilleurs vœux à Louis 
et à son épouse Jacqueline.

Le comité



La Revue Chat-tirique

Des Chats écr-hachés
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La Revue Chat-tirique

Là auchi çha fait 30 ans ! 
 
Une deuxième chession des femmes au parle-
ment, en 30 ans ! Une première chession en 1991 
et une autre qui vient d'avoir lieu... Pis après on 
vient ch'étonner que les dossiers avanchent ! 

Chu pragmachiste, pas féminichte moi ! Mais chu 
pas vraiment macho non plus, non ! Chu juste 
pris de trémolos à l'idée de me faire couper la 
chique ou autre avec des j’arguments tranchants. 

Pache que, au fond, chu pas contre un meilleur 
partage. Cheulement voilà, quand on partage un 
gâteau ch'est clair : on compte en tranches et cha-
cun cha part ! Là ch'est facile et je chais très bien 
y faire. 

En revanche, chur ce qui est débattu à la chambre 
basse, je chais pas, je ne vois pas, je chens pas et 
je n'y entends rien. Ça reviendrait à dire : faijons 
confi anche, laichons-nous guider à l'aveugle. 

Mais je ne chuis pas aveugle ! Je vois bien que plus 
grand monde à l'air de chavoir où il va ! Je chens 
comme un glichement et j'ai peur de déraper avec 
lui. Chu né dans j’un monde prévijible moi ! 

Maintenant, il faudrait que je devienne auchi 
chouple qu'à mes vingt ans et que je m'ajuste à 
tout che que je n’avais pas à mon programme... 
Je n’ai pas chu m'adapter en 30 ans et là çha va 
beaucoup trop vite. 

Ce qui rachure les comme moi, c'est que la Rte 
Princhipale passe auchi à 30. Ainchi la girafe 
grise et jaune-fl ash aura pluch à manger et moi 
pluch de temps pour la travercher, en traînant 
mon lourd pachif. 
 

Sorens Info : « La Griff e » 
(égratinée par Frédéric Portner) 
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Le Conseil des parents

   Conseil des parents du cercle scolaire EMAS

Le Conseil des parents a pour but de favoriser la communication entre l’école et la maison.

Nous relayons les informations d’ordre général, travaillons sur des sujets et projets portant sur la vie 
à l’école, le bien-être des élèves et la collaboration parents-école.

Nous sommes là, à l’écoute, pour vous et vos enfants. Vous pouvez, à tout moment, nous faire part 
de vos observations, questions, demandes, idées et projets qui seront traités lors de nos séances.

Contactez-nous  conseil.parents.emas@gmail.com

Vous pouvez également nous contacter directement à notre prochaine rencontre.

Lars Gremaud ; Rolf Widmer ; Lucas Grandjean ; Anne Fragnière ; Angélique Romanens ; Caroline 
Criblet- Tinguely ; Sylvie Kolly

Envie de nous rejoindre ? Nous recherchons actuellement un parent d’élève domicilié à Sorens pour 
compléter notre Conseil des parents.

Le Conseil des parents
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La Poche à Livres

« Cher journal, je te livre ici les dernières nouvelles du front concernant la Co-
vid-19... »
Au pays du kangourou nous n’échappons pas aux recommandations édictées par le 
Conseil fédéral en date du 13 septembre 2021.
Et donc votre visite en bibliothèque est soumise à la présentation d’un Pass-Covid 
auprès du personnel de permanence... (pour tout personne âgée de plus de 16 ans)

... Mais ne vous découragez pas si vous n’êtes pas en possession de ce sésame un protocole spécifi que a été 
mis en place pour vous accueillir (informations complètes sur le blog :
https://lapochealivres.blogspot.com/).
Nous vous remercions de votre confi ance !
« Cher journal, je te livre aussi quelques nouvelles plus réjouissantes... » 
Abonnement découverte :
Tous les élèves du cercle scolaire Echarlens-Marsens-Sorens scolarisés en 5ème Harmos reçoivent un « bon » 
pour découvrir la bibliothèque et emprunter des livres gratuitement jusqu’au 31 décembre 2021. Les enfants 
qui sont déjà en possession d’un abonnement peuvent choisir un livre-cadeau.
Visites en librairie :
Ces visites, prévues pour les élèves de 2ème Harmos, n’ont pas pu avoir lieu ni en juin 2020, ni en juin 2021.
Le kangourou a donc invité les élèves de 4ème Harmos les vendredi 1er et 8 octobre 2021 en librairie pour 
qu’ils puissent choisir chacun un document qui sera ensuite disponible en bibliothèque pour tous les usagers. 
Ces visites ont été appréciées autant par les élèves que par les enseignantes.
Les lectures du kangourou :
Le kangourou aime lire autant que les enfants, il leur présente donc une jolie lecture qui est vraiment d’ac-
tualité en ce début d’hiver.
Sauter dans les fl aques et autres petits bonheurs des quatre saisons, Amélie Biggs Laff aiteur, Editions La-
rousse jeunesse, 2017

Quoi de plus agréable que de 
cueillir les premières fleurs des 
champs au printemps, sauter 
dans les flaques en automne, 
décorer le sapin en hiver et 

chercher des trèfles à quatre 
feuilles au printemps ? Ce bel 
album présente 28 petits bon-
heurs de la vie au rythme des 
saisons qui passent. Enfants 
ou adultes, tous aiment vivre 

et revivre ces jolis moments de 
l'année ! 

Et vous pouvez nous suivre sur notre blog : http://lapochealivres.blogspot.com/ ou 
sur notre page facebook : https://www.facebook.com/lapochealivres
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Photo mystère

Résultat du n° 113 :
Vous étiez quelques uns à avoir trouvé la bonne 
réponse. Ce pont se situe bel et bien au ruisseau 
des Jorettes, en-dessous de la ferme du Ru.
Le tirage au sort a désigné M. Serge Roma-
nens comme gagnant. Il est invité à passer 
à l’administration communale pour y retirer 
son gain de 20.- francs.

Saurez-vous deviner où se trouve cette statue ?

Votre réponse est attendue au bureau communal ou par mail à l’adresse : commune@sorens.ch


